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Résumé
Avec l’apparition de la littérature numérique,
les pratiques de recherche doivent évoluer.
Dans le cadre du projet LIFRANUM, dont l’ob-
jectif est de collecter et d’archiver un grand
nombre de productions littéraires numériques,
une série d’entretiens individuels a été conduite
afin d’analyser les pratiques et les besoins des
chercheur·euses, le plus souvent contraint·es à
une forme de bricolage. L’objectif final est de
proposer un nouvel outil permettant d’étudier
cette littérature.

Au croisement des sciences de l’information et
de la communication (SIC) et de la littérature, se
trouve un objet protéiforme : la littérature native-
ment numérique. Dès l’arrivée des ordinateurs per-
sonnels, la littérature s’est emparée de ces nou-
veaux outils. Les premières expériences ont princi-
palement visé à trouver de nouvelles formes d’écri-
tures à l’aide de la génération automatique, dans la
continuité des jeux de l’OULIPO. L’adoption mas-
sive d’Internet a ensuite permis le développement
de nouvelles pratiques basées sur l’exploitation de
cet accès direct à une plate-forme de publication.
Ces pratiques ne cessent d’évoluer depuis : les
plus avant-gardistes ont codé manuellement l’en-
semble de leurs sites, puis l’arrivée des blogs dans
les années 2000 a permis à des auteur·ices ne dis-
posant pas de connaissances techniques de créer
leurs propres pages. Aujourd’hui, les réseaux so-
ciaux sont de plus en plus plébiscités par les au-
teur·ices : on pense à la « littératube » (Bonnet,
2019), aux projet sur Twitter comme le compte
@RollandAime1 animé par Françoise Cahen,
tout comme les plateformes dédiées (Wattpad 1 en
est un exemple). Le smartphone et le succès des
applications mobiles donnent également lieu à des
créations littéraires comme les « notifictions » (Les-
couët, 2021).

Confrontée à ces nouveaux objets, la recherche
doit s’adapter en mobilisant plusieurs disciplines, et

1. https://www.wattpad.com.

notamment les Humanités Numériques (HN) dont
l’apport méthodologique est indispensable. En ef-
fet, les spécialistes de sciences humaines qui s’em-
parent de cette littérature disposent rarement d’une
formation initiale en informatique ou en HN, et
doivent donc faire évoluer leurs pratiques. Ainsi,
au sein de cette communauté de recherche, on ob-
serve des stratégies différentes pour faire face à ces
objets, dont la spécificité oblige les chercheur·euses
à de nombreux bricolages.

LIFRANUM est un projet ANR pluridiscipli-
naire qui prévoit la création d’un corpus de lit-
térature numérique et l’archivage d’un grand en-
semble de productions. En plus de sauvegarder ces
œuvres sur le long terme, ils s’agit de mettre en
place des outils pédagogiques et de recherche pour
l’appréhension de ces nouveaux objets. Le projet
comprend donc un volet technique complexe : ré-
cupérer et sauvegarder des œuvres qui sont par
essence labiles (Saemmer et Dufrêne, 2014) et qui
sont aujourd’hui le plus souvent disponibles sur
des plate-formes privées dont l’accès aux données
pour archivage est très limité (Facebook, Wattpad,
etc.). Face à ces défis techniques et légaux, les uti-
lisateur·ices finaux ne doivent pas être oublié·es,
au risque de produire un outil innovant technique-
ment, mais qui ne parviendra pas à s’insérer dans
les pratiques de recherche.

Dans ce contexte, notre questionnement est le
suivant : comment les chercheur·euses se saisissent-
ils des outils numériques pour étudier ces objets
littéraires particuliers? Dans quelle mesure les
usages liés à certains outils impactent-t-ils leurs
recherche ? Dans quelle mesure la littérature numé-
rique est-elle un objet qui résiste à la mise en place
de stratégies? Ces questionnements sont confron-
tées à un objet en construction, le corpus LIFRA-
NUM. Dans ce contexte, nous cherchons à remettre
l’usager au cœur de la réflexion dans le cadre d’un
projet ANR qui, par la composition de son équipe,
place souvent l’aspect technique au centre de son
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approche (Jouët, 2019). L’interdisciplinarité néces-
saire à la création d’un tel outil est également un
défi auquel l’équipe n’était pas habituée.

Afin de relever au mieux ce défi, nous avons
réalisé une série de 12 entretiens autour de ces
problématiques auprès de chercheur·euses en lit-
térature et en SIC pour mieux comprendre leurs
pratiques de recherche et leur utilisation des outils
numériques. Ces entretiens portaient à la fois sur
les objets littéraires étudiés, les usages numériques
et leurs besoins en vue de la construction d’un nou-
vel outil. Notre deuxième source de donnée est
notre observation du projet LIFRANUM et de la
construction de son objet à travers les négociations
et les traductions (Latour, 2007) au sein de l’équipe
et en partenariat avec d’autres équipes portant des
projets similaires, comme par exemple le Réper-
toire des Écritures Numériques (Vitali-Rosati et
Lescouët, 2023). L’enjeu de cette présentation est
d’utiliser nos résultats pour apporter un éclairage
sur les pratiques existantes et montrer les enjeux à
prendre en compte lors de la création d’un nouvel
outil dans le cadre d’un projet interdisciplinaire, qui
puisse être « utile, utilisable et désirable » (Schmidt
et al., 2016) à la fois pour les membres des équipes
de recherche et pour les différents publics ciblés.
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